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VARIATIONS SPATIALES DU SOL 
DES  BARRES PRELITTORALES 

DE LA PLAINE COTIERE ANCIENNE DE GUYANE 
analyse structurale et cartographie 

Michel GRIMALDI,  Catherine GRIMALDI 
et Bernard BARTHES 

RESUME 
Les variations spatiales du sol des barres prélittorales de  la plaine côtière ancienne de 

Guyane sont présentées sur deux  posters. 
Deux transects représentatifs sont décrits par deux méthodes d'analyse structurale de la 

couverture #dologique : l'une, naturaliste, consiste à délimiter des horizons pédologiques en 
se basant  sur  leur morphologie (couleur, texture ...) ; l'autre, géostatistique, traite  des 
données spatialisées (mesures  physiques et chimiques  du sol). 

De telles &des, à très  grande  échelle, ont permis d'identifier différents stades d'évolution 
d'une couverture ferrallitique initiale, évolution en podzol à l'amont et  en sol lessivé 
hydromorphe à l'aval. Ces différents stades sont retenus par BOULET et al.(1982)  comme 
unités de cartographie synthétique à moyenne et petite  échelle. 

ABma 
.The soil spatial vFiations of the  french  Guiana old coastal plain are  exposed. . 

Two representative transects of the precoastal bars are described by two structural 
analysis of the soil cover : geostatistics in addition to a morphological analysis. 

Such detailed studies allowed  to  identify  different evolution stages of an initial ferrallitic 
cover : podzolic soil upslope and hydromorphic leached soil downslope. These different 
stages are chosen by BOULET  and  al.  (1982). as synthetic mapping units, on medium  and 
little scales. 

Mots-clés: Variabilité spatiale du sol, analyse structurale, géostatistique, cartographie, 
sol ferrallitique. sol podzolique,  Guyane  française. 

Key words: Soi1 spatial  variability,  structural  analysis,  geostatistics,  cartography, 
ferrallitic soil, podzolic soil,  french  Guiana. 

(1)Centre ORSTOM de Cayenne,  BP165.  97323  Cayenne  Cedex, Guyane française 



La variabilitd spatiale du sol est souvent  importante en Guyane frayaise, 
paaiculi$rement sur les " b m s  pr6littondles" de la plaine c$ti&re ancienne (2). 
Cependant, les variations des camct&res morphologiques, physiques ou chimi- 
ques du sol ne sont  pas aleatoires ; elles sont au  contraire. srganides B l'tchelle 
de l'unit6 de  paysage, c'est-&dire B I'Cchelle de la barre pr61ittode. Depuis les 
travaux de m m  (1973, BOrnIE'F et al. (19 s et d. (1986), on 
interpr5te cette couvertu  dologique comme m systkme de trmsformation 
(BOrnET et al., 1984) ouvemre ferditique initiale. La transformation 
par appauv~$sement du sol en argile et en fer  progresse latdralement, 3 la fois B 
partir de l'mont et de Taval de la barre, où se d6veloppent  respectivement  un 

&ol et un sol lessivd hydmxnorphe. 
Un premier poster prksente les variations  spatiales de la couverture pkdolo- 

@que sur deux trmscts d'une barre de la savane  des P & m  (Sinnamary). Sur ces 
deux transects, une analyse smcturde reposant  sur les carac&res macromorpho- 
logiques du m1 est coPlfPsnt6e h une malyse $&statistique de variables  physico- 
ch iques .  De telles dtudes, tri% dCtaibl6es sur quelques sites reprksentatifs, ont 
permis d'identifier plusieuun stades  de transformation de Pa couverture fend- 
litique initiale. On montre sur un  second poster que ces differents stades puvent 
constituer  les unitCs d'une cartographie  des  sols  des  barres pr6littorales 
(BOULET et al., 1982). 

' Les deux trmects Ctudies sont situ% il l'extdmitc? d'une barre pdlittorale et 
orientes selon ses axes longitudinal et t m w e ~ a l  (Fig. 1). Us permettent el'6tudier 

sage entre un flot de sol ferrdlitique, situ6 en bdwe du replat somnmnital de 

(*) La plaine dtière ancienne du littoral guyanais est constituée de sédiments quaternaires 
(pléistocike, série Coswine) présentant actuellement deux types de  fici& : des cordons 
de sables fins argileux, reposant sur une argile (selon BOULET, ces deux faciès pourraient 
s'être  différenciés g partir d'un mCme  sddiment argileux). Les cordons de sables fins, plus 
ou moins anastomosés et bordés  par des axes de drainage maricageux, forment les "barres 
pdlittorales", longues d'un kilomètre environ,  larges de quelques centaines de mètres et 
hautes de quelques  mètres. 
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la barre, et, d'une  part  un podzol, au centre du replat sommital, d'autre part  un 
sol lessive hydromorphe,  au niveau'du thalweg. 

A  l'aide de nombreux  sondages,  rkalisks sur ces  deux  transects,  on  a  dklimitk 
des  horizons pedologiques, (Fig.2) confondment B la mkthode d'analyse 
structurale proposee par BOULET et al. (1982).  Les  horizons sont ici definis 
essentiellement par leur couleur et leur texture  (Tabl. 1). Le nombre de sondages 
effectues et leur position sont fonction de l'appreciation sur le terrain de  la 
variabilitd du  sol. 

En  complement  de  cette  approche  naturaliste, on a  effectue  un  Cchantillonnage 
systkmatique sur les deux  transects  (88  sondages  au  total,  avec 7 prklèvements 
entre O, 10 et 1,20 m de profondeur), pour des  analyses  physico-chimiques  (cinq 
fractions granulometriques,  teneurs en  fer et carbone).  L'analyse  gkostatistique 
de ces differentes variables regionaliskes aboutit par le krigeage (methode 
d'estimation linCaire et optimale) B des cartes d'isovaleurs  (Fig. 3 et 4) que  l'on 
compare aux coupes pkdologiques où sont delimites les divers horizons 
(GASCUEL-ODOUX et al.,  1991). 

1- Analyse. morphologique 

Le  sol ferrallitique prksente  une succession verticale d'horizons qui se 
differencient essentiellement  par leur couleur (Fig. 2) : horizon humifère brun- 
jaunâtre fonce (al), passant  progressivement B brun-jaunitre (bl), puis brun  vif 
(c2) et enfin brun-jaunâtre B volumes  rouges  centimetriques (dl). La  texture  reste 
sablo-argileuse. 

A partir des îlots de sol ferrallitique, que l'on se dirige vers le centre de  la 
barre ou vers l'aval, le sol  devient en surface de plus en  plus  sableux.  L'horizon 
brun vif (c2)  s'amincit et finit par  disparaître.  L'horizon  brun-jaunâtre B volumes 
rouges (dl) se rapproche  de  la  surface.  L'appauvrissement  en argile debute B ia 
surface du sol, puis  progresse lateralement et verticalement.  On aboutit B des 
profils pedologiques 2 fort  'contraste  entre  les horizons de  surface et de 
profondeur : 

- B l'amont, le podzol est très  sableux et gris  (a4),  puis  sableux et brun (b4) ; 
on passe  ensuite  par  une limite sinueuse,  soulignee  par  des  domaines  brun fonce 
d'accumulation  de  matière  organique, B un  horizon  "spodique"  (c9).indurk à son 



sommet  ("alios"),  globalement  sablo-argileux  mais tri3 heterogkne lat6dement et 
verticalement  (domaines brun vif  ou gris clair ZI volumes9aune-rouge~tre). 

- B l'aval, le sol lessivC hydromsrphe est sableux jusqu'a 60 il 86 cm, 
parfois  davantage ; il se distingue  du  podzol par une accumulation importante de 
mati2re organique au sommet de l'horizon sableux (a") sur une epaisseur qui 
peut  atteindre 56 -il 70 cm (la couleur varie de  noir B brun grisstre) et par l'absence 
d'induration de l'horizon sous-jacent sablo-argileux et brun jauntltre ptile B 
domaines  diffus  ocre  (d3). 

(31 note  sur les cartes Egêes (Fig.3 et 4) la  similitude  des  variations spatiales 
des teneurs en argile et en fer. Ainsi, pour ces variables, le domaine ferrallitique 
se caractêrise par une  homog6n6it6 lat6Ae et u11 Eger gradient  vertical. En s'êloi- 
p a n t  du sol ferrallitique, les teneurs en argile et en fer diminuent lat&alement, 
davantage en surface  qu'en  profondeur, de sorte que le gradient  vertical  s'accen- 
tue fortement. La teneur en carbone a une  organisation spatiale spCcifique : elle 
est homoghe lateralement, avec une  diminution  verticale  progressive dans l'îlot 
ferraIlitique qui s'oppose, B l'amont,  au  podzol tri% appauvri  en  matikre organi- 
que  dans  l'horizon  sableux gris (Fig. 3), et, B l'aval, au sol lessive hydromorphe 
au contraire  enrichi, avec de forb gradients  lateral  et  vertical (Fig.4). 

La confrontation des  deux approches, morphologique et geostatistique, 
souligne le caractkre variant, verticalement et/ou  Pak?rdement, de la plupart des 
horizons pCdologiques.  Ces variations sont plus ou moins continues selon 
qu'elles sont associees ou non B une h6tCrog6neite locale des horizons, comme ' 
p u r  l'horizon spdique (cg)  du  podzol. On peut  donc appdcier Pa pertinence des 
limites  entre  horizons par rapport aux variables  choisies. Par exemple, les limites 
entre les trois horizons du podzol -horizon superficiel (a4) trks appauvri en 
argile, en fer et en c ne, horizon mtsdiarn (M) ZI fort  gradient  vertical et horizon 
spodique (cg) h6t&ogi?ne- apparaissent nettement.  Cependant, le plus souvent, 
les limites jalonnent des variations continues des variables. Certaines limites 
prennent  une  signification  particuli2re.  comme celles entre les horizons a2 et a3, 
ou entre bl et b2,  qui  marquent la fin du  domaine  ferrallitique,  avec  l'apparition 
&un  gradient  lateral. 

l 

I 
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En  definitive, il n'y  a  pas de contradiction  entre les structures de la couverture 
pedologique qui se degagent d'une part de  l'analyse morphologique et d'autre 
part de l'analyse geostatistique de variables rendant  compte de  la pedogenèse 
dans  ce  milieu. 

II- PASSAGE DE L'ANALYSE STRUCTURALE A LA 
CARTOGRAPHIE 

L'analyse  structurale  d'un  grand  nombre  de  transects sur des barres  prklitto- 
rales  plus  ou  moins  podzolisees et hydromorphes  permet  d'Ctablir  une  sequence 
de transformation de la couverture ferrallitique  initiale.  Cinq stades de transfor- 
mation  (Fig. 5 )  sont  ainsi distingues par BOULET et al. (1982) ; chaque stade 
est ddfini  par  une  certaine  organisation  de la couverture  p6dologique,  elle-même 
fonction  du  degrd  d'appauvrissement  en  argile et en fer des  horizons  ferrallitiques 
originels. 
Le stade  II  correspond  au  dCbut de l'appauvrissement  en  argile  (jusqu'h  moins 

de 10% d'argile). Au stade  III,  l'accentuation  de  l'appauvrissement se manifeste 
par un  fort  gradient  textural  vertical  (discontinuitd  texturale  notable à la tarière) et 
par la formation au cours des averses d'une  nappe  perchCe fugace dans les 
horizons  appauvris. Le stade IV  correspond B l'apparition  de sables blancs.  Au 
stade  V, ce blanchiment  s'&end B toute la bave. 

Ces  cinq  stades  ont et6 retenus par BOULET et al. (1982)  pour  r6aliser  deux 
cartographies  (Fig. 6 ) ,  l'une au l/lOOOOo, l'autre au 1/50000°..Pour la première, 
les transects  identifies par un stade  de  transformation  sont  reportes sur la carte où 
figurent  Cgalement les axes  de  drainage  principaux  inondes  en  saison  des  pluies. 
Pour la seconde, les auteurs ont delimite  des  surfaces  correspondant  aux  stades 1 
et II, II et III,  etc...  Dans ce milieu où le sol  varie de façon importante et rapide, 
un  petit  nombre d'unit& cartographiques  synthetiques est suffisant.  La carte des 
sols  dans  l'Atlas  de la Guyane est du  même  type  (TURENNE,  1978). 
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Figure 1. : Loealisa~on des transects 6tudies sur le site de la ferme de Saint- 
EEe (Cornune de S h m q ,  Guyane fmpise)  

Figure 2 : Organisation morphologique de la couverture dologique le  long 
et CD (Fig. 1) ; Les couleurs et textures des horizons &%mites 

Figure 3 : Variations spati s &&es) des teneurs en argile, en fer 
total et en carbone le long du 

ations spatiales (cartes IkrigCes) des teneurs en argile, en fer 
le long  du trmsect CD 

Figure 5 : Stades  $volutifs  des barres pr6littorales en Guyane franqaise 
(d'appp%s BO%TEET et al., 1982) 

Figure 6 : Cartographies synthetiques des barres pr6littorales en Guyane 
fmpise (BOULET et al., 1982) 



LES BARRES PREUfTORALES DE LA PLAINE COTERE ANCIENNE DE GUYANE 259 

FIGURE 1 ; Localisation des u i t n s e c t s  étudiCs sur le site  de la ferme 
de Saint-Elje (Commune de S i n n a m q ,  Guyme  française) 
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huri7.on A ferraililiquc 
1 horixqn B ferraIlitique 

discontinuité  texfurale  sppauvrisernent  en  argile 

reliques  d'horizon B ferrallilique 
horizon appauwi 

. . . .  . .- 

sable blanc  mdzoliquc -~ ~ 

front de blanchin~ent 

relique  de sol ferrallilique 

FIGURE 5 ; Stades tvolutifs des barres  prélittorales en Guyane 
française (d'après BOULET et al, 1982) 



- FIGVKE 6 ; Caogmphies synthitiques des b m s s  prélittorales en 
Guyane fianpise (BOULET et al., 1982) 


